Revue suisse Zool. 


Tome 92 


Fasc. 4 


p. 811-821 


Geneve, decembre 1985 




Helminthes parasites du Paraguay IX. 
Remaniement et redefinition du genre 
Schulzia Travassos, 1937 

par 

Marie-Claude DURETTE-DESSET*, Michael R. BAKER** et Claude VAUCHER*** 



Avec 2 figures 



Abstract 

Parasitic Helminths of Paraguay IX. Rearrangement and redefinition of the genus 

Schulzia Travassos, 1937. — The redescription of the syntypes of Schulzia subventricosa 
(SCHNEIDER, 1866) and the re-examination of the specimens identified by Travassos in 1925 
as subventricosa enable the authors to rearrange and clarify the systematics of the genus 
Schulzia Travassos, 1937: 

1) The species subventricosa Schneider is transfered to the genus Maciela Travassos, 
1935, the new combination is therefore Maciela subventricosa (SCHNEIDER, 1866). 

2) The specimens studied by Travassos in 1925 are described as a new species, Schulzia 
travassosi n. sp., which is designated as type species of the genus Schulzia. The redescription 
of this species is based on material from Paraguayan amphibians. 

3) The genus Schulzia is redefined. The systematic position of the two species is 
discussed. 



I. INTRODUCTION 

Nous poursuivons dans cette note l’etude des Nematodes parasites dAmphibiens du 
Paraguay. 

L’identification d’une espece parasite de Bufo granulosus major et de Leptodactvlus 
bufonius nous a conduits a reprendre entierement la systematique du genre Schulzia Travas- 
sos, 1937. 
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II. DONNEES HISTORIQUES 

— En 1866, SCHNEIDER decrit Strongylus subventricosus, parasite de Rana cornuta ( Cera - 

tophrys cornutus dans la litterature moderne) au Bresil. Sa description, bien que breve, 
precise que l’animal possede des cretes cuticulaires et que chez la femelle, les uterus sont 
opposes. 

— En 1917, TRAVASSOS cree le genre Oswaldocruzia et y range Pespece de Schneider sans 

donner de description. En 1921, il donne une description de Pespece qui est la traduction 
du texte de Schneider. 

— En 1925, le meme auteur donne une description detaillee et un dessin de bourse caudale 

d’un materiel qu’il identifie au subventricosus. Ce materiel provient d’hotes differents 
de celui de Schneider, a savoir: Leptodactylus ocellatus , Hy lodes guntheri et Hy lodes 
miliaris. 

Dans sa description, il precise que la femelle possede un ovejecteur en forme d’Y et que les 
oeufs sont embryonnes. Sur le dessin de la bourse caudale, on peut remarquer que le lobe 
dorsal est bien developpe et que les cotes 8 sont beaucoup plus courtes que la cote dor- 
sale. 

— En 1926, MORISHITA divise le genre Oswaldocruzia en deux sous genres: Oswaldocruzia 

et Bialata. Il range le subventricosa dans le sous-genre Bialata tout en precisant que 
Pespece est insuffisamment decrite. 

— En 1937, TRAVASSOS cree le genre Schulzia et prend pour espece-type le subventricosus. 

Il donne une nouvelle description qui ne correspond qu’en partie a celle de 1925. 

Des elements nouveaux sont introduits qui sont contradictoires. Ainsi, il precise que les oeufs 
sont au stade morula et il donne 3 dessins differents de bourse caudale, celui de 1925 
(estampa 141 n° 1) et 2 autres. Le premier (estampa 136 n° 6) est comparable a celui de 
1925, mais chez le second (estampa 140 n° 1) la cote 4 est presqu’aussi longue que les 
autres cotes, le lobe dorsal moins marque et les cotes 8 presqu’aussi longues que la cote 
dorsale. Le dessin de la femelle (estampa 139 n° 1) montre un ovejecteur typique de Tri- 
chostrongles et non en forme d’Y. 

Le materiel utilise par TRAVASSOS en 1937 etait done probablement heterogene. 



III. DONNEES ACTUELLES 

a) Nous avons eu communication des paratypes du subventricosus de Schneider et nous 
les redecrivons ci-apres. Ceci nous permet de mettre en evidence que la description du subven- 
tricosus donnee par TRAVASSOS en 1925 et sur laquelle il a en partie fonde le genre Schulzia 
en 1937, ne correspond pas a Pespece de Schneider. 

Comme nous le verrons plus loin, le materiel de Schneider doit etre range dans le genre 
Maciela Travassos, 1935, parasite de Xenarthres. 

b) Nous avons eu communication de 3 lots du materiel utilise par Travassos et portant 
les indications suivantes: 

N° 8027 

Hote: Thoropa miliaris (Spix) (syn.: Hy lodes miliaris ), intestin grele. 

Localite: (Corcovado), Rio de Janeiro R. J., Bresil 

Collecteur: Herman Lent 

Date: Novembre 1935 

Determination: Novembre 1935 par H. Lent 
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N° 7818 

Hote: Eleutherodactylus guentheri (Steind.) (syn.: Hylodes guentheri), intestin grele 

Localite: Angra dos Reis, R. J., Bresil 

Collecteur: Travassos 

Date: Mai 1924 

Determination: Juillet 1935 par Travassos 

N° 7819 

Hote: Bufo crucifer Wied-Neuwied, intestin grele 

Localite: Angra dos Reis, R. J., Bresil 

Collecteur: Travassos 

Date: Mai 1924 

Determination: Mai, 1924 par Travassos 

Le materiel decrit pour la premiere fois en 1925 comme subventricosus par Travassos ne 
correspondant pas au subventricosus de Schneider, un nouveau nom d ’espece doit etre donne 
pour ce materiel. Nous proposons le nom de travassosi n. sp. 

Cette espece devient done Pespece type du genre Schulzia et nous choisissons comme 
type le materiel N° 7819, qui a servi a Travassos pour sa determination de 1925. Ce materiel 
se compose d’un cr sur lame. 

Pour le materiel ayant servi a la publication de 1937, nous n’avons pu identifier que le 
O’ et la 9 N° 8027. II s’agit egalement de Schulzia travassosi. Le materiel N° 7818 est en trop 
mauvais etat pour pouvoir etre identifie. 

c) Le materiel recolte par Pun de nous (C.V.) chez des Amphibiens du Paraguay corres- 
pond a la description de TRAVASSOS (1925) et peut done etre identifie a Schulzia travassosi. 
Nous donnons done plus loin une description detaillee de cette espece sur ce materiel. 



IV. Redescription de Maciela Subventricosa 
(Schneider, 1866) n. comb. (Fig. 1). 

= Strongylus subventricosus Schneider, 1866 
= Oswaldocruzia subventricosa sensu Travassos, 1917, 1921 nec Travassos, 

1925, nec Schulzia subventricosa Travassos, 1937 

Materiel d e redescription: 6 c9 9, syntypes du Musee Zoologi- 
que de PUniversite Humbolt a Berlin, N° 877. 

Hote: Ceratophrys cornuta (L.) 

Origine geographique : Bresil, Ypanema; coll. v. Olfers et Sello. 

Nematodes deroules. Pore excreteur, au moins chez le o* , situe tres anterieurement juste 
en arriere de Panneau nerveux. Deirides bien developpees, situees tres nettement en arriere 
du pore excreteur. 

Tete: Presence d’une vesicule cephalique. Absence de levres, de capsule buccale et de 
dent oesophagienne dorsale. Papilles labiales et cephaliques non observees. 

Synlophe: Chez un o* coupe transversalement au milieu du corps, presence de 12 aretes 
cuticulaires, 6 laterales gauches et 6 laterales droites dont la pointe est orientee du ventre vers 
le dos. II existe un leger gradient de taille decroissant latero-median, plus net au niveau de 
Pextremite anterieure. 
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Maciela subventricosa (SCHNEIDER, 1866) n. cb., syntypes. A - <y, extremite anterieure, vue laterale 
gauche. B - O', coupe transversale au milieu du corps. C - 9 , queue, vue laterale gauche. D - 9 , ovejecteur, 
vue laterale gauche. E - O', lobe gauche de la bourse caudale, vue ventrale. F o% bourse caudale, 
vue ventrale. G - spicules a l’interieur du corps, vue ventrale. H - cr, deiride gauche, vue ventrale. 



HELMINTHES PARASITES DU PARAGUAY IX 



815 



Male: Chez un o* long de 7.9 mm et large de 90 pm dans sa partie moyenne, la vesicule 
cephalique est haute de 100 pm sur 40 pm de large. Anneau nerveux, pore excreteur et deirides 
situes respectivement a 280 pm, 370 pm et 460 pm de la tete. CEsophage long de 685 i m. 

Bourse caudale allongee transversalement. Cote 2 a 6 espacees de fagon assez reguliere. 
Cotes 4 un peu plus courtes que les autres cotes. Cote dorsale epaisse a sa base, divisee a son 
apex en 2 rameaux, eux-memes trifurques. Cotes 8 epaisses, arquees, naissant a la base de 
la dorsale, et relativement longues par rapport a celle-ci. Lobe dorsal non individualise. Cone 
genital bien developpe. Papille zero dedoublee. Papilles 7, fines et longues, enfermees dans 
une membrane. Spicules, subegaux, ailes, longs de 182 pm, divises en 2pointes, l’interne etant 
la plus courte. 

Femelle : Chez une 9 longue de 11 mm et large de 100 pm dans sa partie moyenne, la 
vesicule cephalique est haute de 95 pm sur 50 pm. Anneaux nerveux et pore excreteur non 
vus. Deirides situees a 550 pm de l’apex. CEsophage long de 550 pm. 

Didelphie. Vulve a 1870 pm de la queue. Vagina vera: 100 pm. Vestibule: 250 pm. 
Sphincters: 80 pm de haut sur 110 pm de large. Trompes: 200 pm. 26 oeufs dans la branche 
uterine anterieure longue de 1800 pm, 13 oeufs dans la branche uterine posterieure longue 
de 1 350 pm. CEufs hauts de 55 pm sur 30 pm de large, au stade morula. Queue effilee, longue 
de 430 pm, sans pointe caudale. 



Discussion 

— Plusieurs caracteres opposent le subventricosus de Schneider aux specimens decrits par 

TRAVASSOS en 1925: 

a) Le synlophe est forme de cretes cuticulaires bien marquees. 

b) Chez le cr , il n’existe pas de lobe dorsal bien differencie; les cotes 8 sont presqu’aussi 
longues que la cote dorsale; les cotes 4 sont a peine plus courtes que les autres cotes ; le guber- 
naculum est absent; le cone genital porte 2 longues papilles 7 sur sa levre posterieure. 

c) Chez la 9 , tous les oeufs sont au stade morula et Povejecteur est typique de celui des 
autres Trichostrongles. 

Par contre, dans la description de TRAVASSOS (1937), certains specimens pourraient etre 
rapportes au subventricosus. En particulier, les dessins de la bourse caudale du cr (estampa 
140 N° 1) et de la 9 (estampa 139 N° 1) nous paraissent tres proches. N’ayant pas retrouve 
dans le materiel de Travassos de specimens correspondant a ces dessins, il nous est difficile 
d’affirmer Pidentite de ces specimens avec le subventricosus. 



Position system atique du subventricosus 

Trois caracteres permettent de classer le subventricosus dans les Anoplostrongylinae 
(Molineidae): Synlophe avec axe d’orientation ventro-dorsal, formule bursale de type 2-L2, 
absence de formation neodonte. 

Dans cette sous-famille, Pespece peut etre rangee dans le genre Maciela Travassos, 1935, 
parasite de l’estomac de Dasypodidae, dont elle possede les principaux caracteres: 

a) Chez le o* , cotes 2 a 6 de longueur equivalents les 4 etant un peu plus co* in es, spicules 
courts, absence de gubernaculum, presence de 2 longues papilles 7 sur la lev re 
cone genital. 
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b) Chez la 9, didelphie et absence d’epine caudale. 

Parmi les quatre especes du genre, Pespece la plus proche nous parait etre l’espece-type, 
Maciela macieli (Travassos, 1915), parasite de Dasypodidae au Bresil et en Colombie. 

Les 2 especes possedent le meme nombre de cretes cuticulaires, la disposition des cotes 
bursales et la forme des spicules sont presque identiques. 

M. subventricosus peut cependant etre distingue de M. macieli par 

a) une taille plus elevee; 

b) chez le o% des spicules plus longs avec une branche interne plus courte, Pabsence de 
membrane accessoire sur la bourse caudale; 

c) chez la 9, une queue plus longue et un ovejecteur dont les branches sont egales. 

Le subventricosus nous parait done une espece valide et devient: Maciela subventricosa 
(SCHNEIDER, 1866) n. cb. 

La presence d’un Anoplostrongylinae (Molineidae) chez un Amphibien est, a premiere 
vue, assez inattendue, la sous-famille etant parasite de Xenarthres et de Chiropteres presque 
exclusivement en zone neotropicale. 

Cette presence parait cependant moins surprenante si Pon tient compte des elements 
suivants: 

1) Les Trichostrongles parasites d Amphibiens appartiennent tous a une exception pres 
au grand groupe des Molineides et dans leur grande majorite a la sous-famille des Molineinae. 

2) D’un point de vue evolutif, les Anoplostrongylinae sont tres proches des Molineinae 
et s’en distinguent essentiellement par Papparition d’un axe d’orientation. 

3) Le Ceratophrys et d’une fagon plus large les Leptodactylidae font partie du spectre 
d’hotes du grand genre Oswaldocruzia Travassos, 1917 (Molineinae). 

Le parasite du Ceratophrys etant morphologiquement tres proche de Maciela macieli et 
le genre Maciela etant jusqu’a present uniquement connu chez les Dasypodides il nous semble 
probable que Maciela subventricosa est une capture a partir des parasites de Xenarthres et 
non l’inverse. 



V. Description de Schulzia Travassosi n. sp. (Fig. 2) 

= Oswaldocruzia subventricosa sensu Travassos, 1925, nec Travassos, 1917, 1921 
= Schulzia subventricosa Travassos, 1937 pro parte 



Materiel-type: 

1 or monte sur lame, N° 7819, parasite de Bufo crucifer Wied-Neuwied, Angra dos Reis, 
R.J., Bresil, recolte par Travassos en mai 1924. 

Autre materiel: 

parasites de Bufo granulosus major Mull., 1 hote positif sur 2 examines. Origine geogra- 
phique: Paraguay, 20 km S Estancia Estrellas, prov. Concepcion (localite 7 in VAUCHER, 
1980), 17-18.10.1979. MHNG 979.520; parasites de Leptodactylus bufonius Boul., 4 hotes 
positifs sur 9 examines, meme origine geographique et date. MNHG 979.528, 529, 542, 543. 

Nematodes deroules, avec males environ 2 fois plus petits que les femelles. Pore excreteur 
et deirides situes au meme niveau et proches de la fin de l’oesophage. Deirides minuscules. 

Tete: Presence d’une vesicule cephalique, absence de levres et de capsule buccale. Pre- 
sence d’une petite dent oesophagienne dorsale. 6 papilles labiales internes, 6 papilles labiales 
externes, et 4 papilles cephaliques, Ouverture buccale: 12 pm. 
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FIG. 2. 

Schulzia travassosi n. sp. A - extremite anterieure, vue laterale droite. B - deiride droite, vue dorsale. 
C - detail de la tete, vue laterale droite. D - tete, vue apicale. E - 9 » coupe transversale au milieu du corps. 
F - 9 » detail de la queue avec les phasmides, vue dorsale. G - pointe d’un spicule, vue later, e. H spicule, 
vue ventrale. 1-9, ouverture vulvaire recouverte par deux bourrelets, vue ventrale 1 . ovejecteur 

disseque, vue laterale gauche. K - o*, cone genital, vue ventrale. L - o*, bourse 

M - 9 , queue, vue laterale droite. 
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Synlophe: Au milieu du corps, on compte 56 cretes chez le cr, 64 chez la 9. Ces cretes, 
au nombre de 40 chez le cr et de 45 chez la 9 au niveau du pore excreteur, se presentent sous 
forme d’ondulations. Elies debutent en arriere de la vesicule cephalique et s’etendent jusqu’au 
niveau de la queue chez la 9 et en avant de la bourse caudale chez le cr. 

Male: chez un male long de 7,3 mm sur une largeur maximale de 120 pm, la vesicule 
cephalique est longue de 97 pm sur 56 pm de large. Anneau nerveux et pore excreteur situes 
a 187 pm et 425 pm de l’extremite anterieure. 

CEsophage long de 387 pm. 

Bourse caudale de type 2.1.2. avec cotes 4 legerement plus courtes que les autres cotes. 
Cote dorsale longue avec cotes 9 se separant du tronc de la dorsale avant la division de cette 
derniere en 2 rameaux eux-memes bifurques. 

Cotes 8 epaisses naissant a la racine de la cote dorsale mais nettement plus courtes que 
celle-ci. Cone genital petit et large avec une papille zero entouree de nombreuses bosses cuti- 
culaires sur sa levre anterieure et deux fines papilles 7 enfermees dans une membrane sur sa 
levre posterieure. 

Spicules subegaux, ailes, longs de 159 pm, divises en 2 branches: une branche interne 
courte et une branche externe longue. 

Femelle: chez une femelle longue de 16,4 mm sur une largeur maximale de 175 pm, la 
vesicule cephalique est haute de 103 pm sur 63 pm de large. Anneau nerveux et pore excreteur 
situes a 203 pm et 481 pm de l’apex, oesophage long de 437 pm. La vulve s’ouvre a 6,8 mm 
de l’extremite caudale. Vagina vera dirige perpendiculairement a l’ouverture vulvaire, long de 
70 pm. Ovejecteur de forme particuliere, etudiable apres dissection, en forme d’Y. Le vesti- 
bule est fortement muscularise, forme de 3 branches de longueur equivalente (50 pm). La 
branche impaire est situee dans le prolongement du vagina vera. Les deux autres branches 
sont situees dans des directions opposees. Sphincters tres courts et mal individualises du vesti- 
bule, longs d’environ 30 pm. Trompes egalement tres courtes, longues de 15 pm. Au niveau 
de la trompe posterieure, la branche uterine remonte d’abord vers l’avant pour se diriger 
ensuite vers l’arriere. La partie proximale des 2 uterus est large d’environ 40 pm sur une lon- 
gueur de 75 pm puis s’elargit brusquement. Branche uterine anterieure plus longue d’environ 
1/3 que la posterieure. Les deux branches uterines sont emplies d’oeufs (plus de 150 chacune) 
hauts de 95-105 pm sur 52-55 pm de large. Dans la moitie posterieure de chaque branche ute- 
rine, les oeufs sont embryonnes. 

Queue fine, longue de 228 pm, sans pointe caudale, mais avec une projection cuticulaire 
longue de 6 pm. 



Variations de lovejecteur des specimens trouves 
chez Leptodactylus bufonius 

Les variations ne portent pas sur la forme et la longueur relative des differents elements 
composant l’ovejecteur, mais sur leur position relative dans le corps: 

Lot 979.528 (1 9 ) 

La branche genitale posterieure se retourne au niveau du sphincter puis se dirige vers 
l’avant. 



Lot 979.529 (5 9) 

Le vagina vera n’est pas oriente perpendiculairement a la paroi du corps mais vers l’avant 
ainsi que les 3 branches du vestibule. 
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Lot 979.542 (12 9 ) 

Chez une 9 , l’ovejecteur est du type de celui de la femelle 979.528. Chez une autre 9 , 
il est identique a celui des 9 979.529. Chez une 3 e 9 , la branche posterieure fait une boucle 
au niveau du sphincter et se dirige directement vers l’arriere. 

Chez toutes les autres 9 > l’ovejecteur prend la forme d’un T, et la branche genitale poste- 
rieure se dirige vers l’arriere sans faire de boucle. 

Cette grande variability nous semble liee a la presence d’un tres grand nombre d’oeufs 
dans les branches uterines dont la paroi tres amincie est particulierement souple. Elle ne tra- 
duit, a notre avis, aucune difference specifique. 

Discussion 

Les specimens du Paraguay nous paraissent identiques a la description d 'Oswaldocruzia 
subventricosa sensu Travassos, 1925. Les mensurations correspondent ainsi que le dessin de 
bourse caudal e. Pour la femelle, Travassos precise que rovejecteur est en forme d’Y et que les 
oeufs sont embryonnes ce qui correspond aussi a nos specimens. 

Comme nous l’avons ecrit plus haut, c’est un specimen male, ayant servi a la description 
de 1925 que nous avons choisi comme type du genre Schulzia et que nous proposons de nom- 
mer Schulzia travassosi n. sp. 



Validite du genre Schulzia 

TRAVASSOS en creant le genre en 1937, n’a pas precise pour quelles raisons il le separait 
du genre Oswaldocruzia. Il ecrit simplement «En 1925, tivemos opportunidade de encontrar 
e redescrever O. subventricosa que passou a especie bem cafactersada e para a qual establece- 
mos un genero novo». 

Les deux genres sont en effet proches et certains caracteres morphologiques, a premiere 
vue typiques du travassosi , se retrouvent, non associes, chez certaines especes du genre Oswal- 
drocruzia. Ainsi les spicules evoquent ceux de O. perreti Durette-Desset et Vaucher, 1979, le 
synlophe forme d’ondulations et non de cretes se retrouve chez O. perreti ou O. gassmanae 
Durette-Desset et Vaucher, 1979 par exemple. De plus l’absence de gubernaculum et le tres 
faible developpement de la trompe sont caracteristiques des deux genres. 

Cependant Schulzia peut etre separe d’ Oswaldocruzia par quatre elements: 

a) La cote dorsale est plus longue que toutes les autres cotes. 

b) Le vestibule est d’un type particulier. 

c) Il n’y a pas de pointe caudale sur la queue de la femelle. 

d) Les oeufs sont embryonnes dans la moitie posterieure des branches uterines. 

Le genre est done valide et nous en donnons la definition suivante: 

Schulzia Travassos, 1937. Molineidae, Molineinae. Synlophe forme de nombreuses on- 
dulations, Bourse caudale avec cote dorsale plus longue que les autres cotes et cotes 2 a 6 espa- 
cees regulierement. Absence de gubernaculum. Femelle avec ovejecteur d’un type particulier, 
le vestibule etant compose de 3 branches fortement muscularisees, la premiere etant toujours 
situees dans le prolongement du vagina vera. QEufs embryonnes dans la moitie posterieure 
des branches uterines. Epine caudale absente chez la 9 • 

Parasite d’Amphibiens neotropicaux. 

Espece-type, unique: Schulzia travassosi n. sp. (= Oswaldocruzia subventricosa sensu 
Travassos, 1925, nec Travassos, 1917, 1921; = Schulzia subventricosa L 
parte. 
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Position systematique du genre Schulzia 

Comme nous l’avons vu plus haut, ce genre est proche d ' Oswaldocruzia mais il nous 
parait cependant plus primitif par les caracteres suivants : 

1) Ovejecteur de type particulier evoquant celui de Graphidiella Olsen, 1948, Amphi- 
biophilidae parasite d’Ochotonides (Voir par exemple, G. nepalensis Durette-Desset et 
Tcheprakoff, 1983). 

2) Bourse caudale avec cote dorsale plus longue que les autres cotes. 

3) Absence de pointe caudale chez la femelle. 

Ces deux derniers elements sont caracteristiques des Amphibiophilidae, famille la plus 
primitive du grand groupe des «Molineides». Le genre Schulzia nous parait done constituer 
un terme de passage entre Amphibiophilidae et Molineinae, la sous-famille la plus primitive 
des Molineidae. 
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Resume 

La redescription des syntypes de Schulzia suhventricosa (SCHNEIDER, 1866) et la 
connaissance du materiel identifie par Travassos en 1925 comme suhventricosa permettent 
aux auteurs de remanier entierement la systematique du genre Schulzia Travassos, 1937: 

1) Le suhventricosus de Schneider est range dans le genre Maciela Travassos, 1935 et de- 
vient done Maciela suhventricosa (SCHNEIDER, 1866) n. cb. 

2) Le materiel de TRAVASSOS (1925) est choisi comme espece-type du genre Schulzia et 
devient Schulzia travassosi n. sp. L’espece est redecrite sur du materiel parasite dAmphibiens 
paraguayens. 

3) Le genre Schulzia est redefini. La position systematique des 2 especes est discutee. 
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